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Plaque  ou  dalle  insonorisante  préfabriquée  et  son  application  comme  sous-coucne  insonons>dn«s 
pour  revêtement  de  soi. 

@  Plaque  ou  dalle  insonorisante  rigide  et  à  surface 
dure,  comprenant  un  support  (2)  en  une  matière 
ayant  une  réaction  élastique,  une  couche  (3)  de 
bitume  liée  à  ce  support,  cette  couche  de  bitume 
étant  renforcée  par  deux  couches  minces  de  fibres 
de  verre  ancrées,  l'une  (4a),  dans  la  face  inférieure 
et  l'autre  (4b),  dans  la  face  supérieure  de  ladite 
couche  de  bitume,  et  une  couche  superficielle  (5) 

d  un  granule  minerai  liée  au  Ditume.  Le  support  en 
matière  à  réaction  élastique  consiste  en  une  nappe 
de  fibres  dense  et  flexible,  qui  possède  une  masse 
volumique  allant  de  60  à  200  kg/m3. 

Application  comme  sous-couche  insonorisante 
pour  la  pose  par  collage  de  revêtements  de  sol  tels 
que  carrelages,  moquettes  ou  autres. 
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PLAQUE  OU  DALLE  INSONORISANTE  PRÉFABRIQUÉE  ET  SON  APPLICATION  COL  SOUS-COUCHE 
INSONORISANTE  POUR  REVÊTEMENT  DE  SOL 

L  invention  concerne  une  plaque  ou  dalle  inso- 
norisante  préfabriquée  et  son  application  comme 
sous-couche  insonorisante  pour  revêtement  de  sol 
tel  que  carrelage,  moquette,  revêtement  en  matière 
plastique  ou  en  élastomère 

Selon  la  réglementation  actuelle  en  matière 
d'insonorisation  des  sols  des  pièces  d'habitation 
aux  bruits  d'impact,  l'intensité  du  bruit  perçu  dans 
une  pièce,  mesurée  sur  l'échelle  A  de  sensibilité, 
doit  être  inférieure  à  70  décibels,  lorsqu'une  machi- 
ne  à  chocs  normalisée  fonctionne  à  l'étage  supé- 
rieur.  En  ce  qui  concerne  les  bruits  aériens  tels 
que  ceux  provoqués  par  les  émissions  musicales, 
les  récepteurs  de  radio  ou  télévision  ainsi  que  par 
certains  appareils  à  moteurs  électriques,  l'intensité 
de  tels  bruits,  mesurée  sur  l'échelle  A  de  sensibili- 
té,  doit  être  inférieure  à  35  décibels,  lorsque  le 
bruit  à  l'étage  au-dessus  est  émis  à  l'intensité  de 
80  décibels  par  octave. 

Pour  tenter  de  satisfaire  ces  exigences,  de 
nombreux  systèmes  de  sous-couches  insonorisan- 
tes  ont  été  proposés  pour  la  pose  de  revêtements 
de  sol,  lesdits  systèmes  étant  soit  préfabriqués  ou 
bien  encore  réalisés  entièrement  sur  le  chantier. 
Ainsi  et  à  titre  indicatif,  on  peut  faire  référence  au 
DE-B-1  .224.020.  Dans  ce  document,  on  décrit  no- 
tamment  une  dalle  ou  plaque  d'insonorisation,  utili- 
sant  une  couche  inférieure  légère,  surmontée  d'une 
couche  superficielle  formée  de  fibres  inprégnées 
par  une  résine  durcie  ou  un  bitume.  Or,  on  consta- 
te  que  sans  autres  précautions,  un  tel  produit  ne 
réalise  qu'une  isolation  médiocre,  la  couche  infé- 
rieure,  directement  liée  à  la  couche  superficielle 
relativement  rigide  n'ayant  qu'une  très  faible  élasti- 
cité.  En  outre,  cette  couche  inférieure  n'a  pas  de 
consistance  mécanique  et  n'assure  pas  une  résis- 
tance  aux  contraintes  dont  elle  est  le  siège  lors  de 
son  utilisation  pour  isoler  phoniquement  une  pièce 
d'habitation. 

Dans  le  brevet  FR-A-2.51  7.728  on  a  parallèle- 
ment  décrit  une  plaque  ou  dalle  insonorisante  pré- 
fabriquée  comportant  un  support  en  une  matière 
cellulaire  souple  ayant  une  réaction  élastique,  une 
couche  de  bitume  liée  à  ce  support,  cette  couche 
de  bitume  étant  renforcée  par  deux  couches  min- 
ces  de  fibres  de  verre  ancrées,  l'une,  dans  sa  face 
inférieure  et,  l'autre,  dans  sa  face  supérieure,  et 
une  couche  superficielle  d'un  granulé  minéral  liée 
au  bitume,  cette  plaque  ou  dalle  étant  rigide  et  à 
suface  dure,  ladite  matière  cellulaire  et  le  bitume 
renforcé  aux  fibres  de  verre  étant  deux  matériaux  à 
rigidités  dynamiques  complémentaires  permettant 
d'amortir  les  chocs  tels  qu'ils  sont  engendrés  dans 
les  essais  normalisés. 

Un  système  du  type  précité  permet,  d'une  part, 
l'absorption  d'un  choc  accidentel  sur  le  carrelage 
posé  sur  la  sous-couche  constituée  dudit  système, 
en  évitant  toute  fracture  dudit  carrelage,  et,  d'autre 

5  part,  le  respect  des  normes  acoustiques  mêmes 
étendues  aux  labels  qui  définissent  un  niveau  amé- 
lioré  de  confort  acoustique. 

Toutefois,  bien  qu'elle  réponde  aux  normes  en 
vigueur,  l'insonorisation  acoustique  procurée  par  le 

10  système  décrit  plus  haut,  n'est  pas  toujours  à  la 
mesure  de  ce  que  souhaiteraient  les  utilisateurs  qui 
habituent  les  appartements  dont  les  sols  sont  inso- 
norisés  en  faisant  appel  à  ce  système. 

On  a  maintenant  trouvé  que  l'on  pouvait  amé- 
15  liorer  substantiellement  la  qualité  d'insonorisation 

acoustique  du  système  formé  de  la  plaque  ou  dalle 
insonorisante  décrite  dans  le  brevet  FR-A- 
2.51  7.728,  en  remplaçant  le  support  en  matière 
cellulaire  souple  de  cette  plaque  ou  dalle  par  un 

20  support  consistant  en  une  nappe  de  fibres  dense  et 
flexible  ayant  une  masse  volumique  élevée,  et  pos- 
sédant  en  outre  une  structure  particulière  lui  confé- 
rant  une  relative  solidité,  facilitant  sa  pose  et  son 
utilisation. 

25  Un  tel  remplacement  du  support  en  matière 
cellulaire  par  un  support  constitué  d'une  nappe  de 
fibres  dense  et  flexible  selon  l'invention  permet 
d'abaisser  la  fréquence  propre  du  système  oscil- 
lant,  que  forme  le  revêtement  de  sol,  par  exemple 

30  carrelage,  associé  à  la  plaque  ou  dalle  insonorisan- 
te  par  une  couche  de  colle  ou  de  ciment-colle,  vers 
des  valeurs  plus  faibles,  pour  lesquelles  la  pondé- 
ration  faite  pour  tenir  compte  de  la  sensibilité  de 
l'oreille  (pondération  A)  est  plus  importante,  le  gain 

35  sur  la  sensibilité  de  l'oreille  profitant  au  confort. 
La  plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'inven- 

tion  est  une  plaque  ou  dalle  rigide  et  à  surface 
dure  comprenant  un  support  en  une  matière  ayant 
une  réaction  élastique  une  couche  de  bitume  liée  à 

40  ce  support  cette  couche  de  bitume  étant  renforcée 
par  deux  couches  minces  de  fibres  de  verre  an- 
crées,  l'une  dans  la  face  inférieure  et  l'autre,  dans 
la  face  supérieure  de  ladite  couche  de  bitume,  et 
une  couche  superficielle  d'un  granulé  minéral  liée 

45  au  bitume,  ladite  plaque  ou  dalle  étant  caractérisée 
en  ce  que  le  support  en  matière  à  réaction  élasti- 
que  consiste  en  une  nappe  dense  et  flexible,  de 
fibres  surcomprimées  par  un  ensemble  de  points 
de  couture  tels  que  la  nappe  atteigne  une  masse 

50  volumique  située  dans  l'intervalle  de  60  à  200 
kg/m3. 

Dans  un  mode  de  réalisation  particulier,  les 
coutures  de  la  nappe  de  fibres  surcomprimées  sont 
des  coutures  serrées  et  sensiblement  parallèles, 
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'espacement  entre  deux  coutures  consécutives 
ainsi  que  l'espacement  entre  deux  points  consé- 
cutifs  d'une  même  couture  étant  prédéterminés.  De 
Dréférence,  l'espacement  entre  deux  coutures 
consécutives  est  compris  entre  2  et  10  mm  et  de 
Dréférence  entre  3  et  7  mm,  tandis  que  l'espace- 
nent  entre  deux  points  consécutifs  d'une  même 
couture  va  de  9  à  10  mm  et  de  préférence  de  4  à 
3  mm. 

En  variante,  les  fibres  surcomprimées  de  la 
nappe  sont  soumises  dans  toute  l'étendue  de  la 
nappe  à  un  aiguilletage,  assurant  une  liaison  des 
Fibres  à  travers  cette  nappe  par  une  couture  conti- 
nue  en  va-et-vient. 

Les  fibres  constituant  la  nappe  de  fibres  dense 
3t  flexible  définie  plus  haut,  peuvent  être  des  fibres 
inorganiques  comme  les  fibres  de  verre,  des  fibres 
organiques  naturelles,  ou  encore  des  fibres  organi- 
ques  synthétiques  comme  les  fibres  de  polypropy- 
lène  isotactique  ou  les  fibres  de  polyamides  aro- 
matiques. 

Avantageusement,  la  face  de  la  nappe  de  fi- 
bres  dense  et  flexible,  qui  est  destinée  à  venir  au 
contact  de  la  couche  de  bitume  renforcée,  est 
revêtue  d'un  voile  ou  d'un  tissu  de  fibres  inorgani- 
ques  ou  de  fibres  organiques  naturelles  ou  synthé- 
tiques,  notamment  fibres  de  verre,  fibres  de  poly- 
propylène  ou  encore  fibres  de  polyamides  aromati- 
ques,  ledit  voile  ou  tissu  étant  solidarise  a  ladite 
nappe  par  tout  moyen  approprié  et  notamment  par 
les  coutures  qui  serrent  les  fibres  entre  elles,  ou 
encore  par  aiguilletage  avec  une  couture  continue 
en  va-et-vient  ou  en  zig-zag,  réalisant  un  véritable 
matelassage  de  la  nappe. 

Comme  indiqué  plus  haut,  la  couche  de  bitume 
liée  au  support  fibreux  est  renforcée  par  deux 
couches  minces  de  fibres  de  verre  ancrées,  l'une, 
dans  la  face  inférieure  et,  l'autre,  dans  la  face 
supérieure  de  ladite  couche  de  bitume,  lesdts  ren- 
forts  en  fibres  de  verre  étant  destinés  à  donner  à  la 
couche  de  bitume  la  rigidité  et  la  solidité  mécani- 
que  requises. 

Le  granulé  minéral  constituant  la  couche  super- 
ficielle  de  la  plaque  ou  dalle  insonorisante  peut 
consister  en  paillettes  d'ardoise  ou  encore  en  un 
granulé  minéral  conventionnel  tel  que  quartzite  ou 
diorite,  ce  dernier  étant  un  minéral  colorable. 

Avantageusement,  la  plaque  ou  dalle  insonori- 
sante  selon  l'invention  a  une  épaisseur  totale  d'en- 
viron  10  mm,  la  couche  de  bitume  recouverte  de 
granulé  présentant  une  épaisseur  d'environ  5  à  6 
mm.  Cette  plaque  ou  dalle  peut  présenter  toute 
forme  géométrique  appropriée  et  notamment  une 
forme  carrée  ou  rectangulaire. 

Pour  fabriquer  la  plaque  ou  dalle  insonorisante, 
on  part  d'une  feuille  de  bitume  d'épaisseur  appro- 
priée,  qui  est  armée  sur  ses  deux  faces  au  moyen 
de  fibres  de  verre  sous  la  forme  de  trames  de 

tibres  que  i  on  noie  en  surrace  aans  le  Diiume 
chaud.  La  fabrication  industrielle  d'une  telle  feuille 
de  bitume  armée  de  fibres  de  verre  est  bien 
connue  et  ne  sera  donc  pas  décrite  plus  en  détail. 

5  La  feuille  de  bitume  ainsi  renforcée  a  une  masse 
surfacique  d'environ  10  kg/m2. 

On  place  la  feuille  de  bitume  renforcée  par  ses 
deux  couches  de  fibres  de  verre  sur  un  tapis 
roulant,  on  chauffe  ladite  feuille  entre  80  °C  et 

w  130°C  environ  pour  la  ramollir  par  passage  sous 
une  source  de  chaleur  telle  qu'une  rampe  a  gaz, 
puis  on  applique  la  nappe  de  fibres  dense  et 
flexible,  qui  se  déroule  d'un  dévidoir,  sur  l'une  des 
faces  de  la  feuille  de  bitume  ramolli  et  dépose 

15  enfin  par  projection  le  granulé  minéral  sur  l'autre 
face  de  la  feuille  de  bitume  ramolli.  Après  refroidis- 
sement  du  stratifié  formé,  on  enlève  par  essuyage 
l'excédent  de  granulé  minéral  qui  n'est  pas  accro- 
ché  au  bitume,  puis  on  soumet  le  stratifié  à  une 

20  opération  de  découpage,  réalisée  par  toute  métho- 
de  connue  à  cet  effet,  pour  former  des  plaques  ou 
dalles  aux  dimensions  voulues,  par  exemple  50  cm 
x  50  cm. 

La  plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'inven- 
25  tion  peut  être  collée  facilement  sur  un  sol  en  béton 

ou  en  bois  ou  encore  sur  un  revêtement  de  sol 
antérieur,  par  exemple  revêtement  en  plastique,  en 
élastomère  ou  en  carreaux,  pour  autant  que  ledit 
revêtement  présente  une  planéité  suffisante,  en 

30  faisant  appel  à  une  colle  compatible,  d'une  part, 
avec  le  support  fibreux  de  la  plaque  ou  dalle  et, 
d'autre  part,  avec  le  sol  en  béton  ou  en  bois  ou 
avec  le  revêtement  de  sol  antérieur,  ladite  colle 
étant  par  exemple  une  col  le  acrylique  ou  vinyli- 

35  que.  En  outre,  sur  la  surface  dure  de  ladite  plaque 
ou  dalle,  qui  est  formée  de  la  couche  superficielle 
de  granulé  minéral,  on  peut  également  coller  très 
facilement  un  carrelage,  en  utilisant  un  ciment-colle 
épais  du  commerce,  ou  encore  tout  autre  revête- 

40  ment  de  sol  tel  que  moquette,  revêtement  en  ma- 
tière  plastique  ou  en  élastomère,  en  faisant  appel  à 
une  colle  acrylique  ou  vinylique  sur  l'enduit  de 
ragréage  avec  lequel  on  aura  traité  la  surface  gra- 
nulée. 

45  La  plaque  ou  dalle  selon  l'invention  trouve 
donc  une  utilisation  en  tant  que  sous-couche  inso- 
norisante  pour  la  pose  par  collage  d'un  revêtement 
de  sol  tel  que  carrelage,  moquette,  revêtement  de 
sol  en  matière  plastique  ou  en  élastomère,  ou 

50  autres. 
Cette  plaque  ou  dalle  insonorisante  présente, 

en  ce  qui  concerne  la  pose,  tous  les  avantages  de 
la  plaque  ou  dalle  insonorisante  antérieure  décrite 
dans  le  brevet  FR-A-  2  517  728  et,  en  outre,  elle  se 

55  révèle  plus  efficace  que  ladite  plaque  antérieure 
pour  amortir  les  chocs  et  éviter  la  transmission  des 
bruits  d'impact  aussi  bien  que  des  bruits  aériens  et 
ce,  que  les  sols  soient  en  béton  ou  en  bois. 
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Une  forme  particulière  de  réalisation  de  la  dalle 
ou  plaque  selon  l'invention  est  décrite  ci-après,  à 
titre  d'exemple  indicatif  et  non  limitatif,  en  référen- 
ce  au  dessin  annexé  sur  lequel  : 

-  La  Figure  1  est  une  vue  en  perspective  d'une 
plaque  avec  des  arrachements  montrant  ses  di- 
vers  constituants,  et 
-  La  Figure  2  est  une  vue  en  coupe  de  ladite 
plaque. 

En  se  référant  à  la  Figure  1  ,  la  plaque  ou  dalle 
d'insonorisation  désignée  dans  son  ensemble  par 
le  chiffre  de  référence  1  est  une  plaque  de  forme 
carrée,  par  exemple  de  50  cm  de  côté,  qui  com- 
prend  une  couche-support  2  en  matière  fibreuse  à 
réaction  élastique,  à  laquelle  a  été  liée,  par  auto- 
collage  à  chaud,  une  couche  de  bitume  3,  renfor- 
cée  sur  ses  deux  faces  par  une  couche,  respecti- 
vement  4a  et  4b,  de  fibres  de  verre  noyées  dans  le 
bitume,  et  enfin  une  couche  superficielle  5  consis- 
tant  en  granulés  minéraux,  par  exemple  en  paillette 
d'ardoise,  lesdits  granulés  ayant  été  ancrés  dans  la 
surface  de  la  couche  de  bitume,  qui  a  été  ramollie 
à  cet  effet  par  chauffage.  Ce  même  ramollissement 
par  chauffage  a  permis  l'auto-collage  de  la  couche 
de  bitume  3  sur  la  couche-support  2  en  matière 
fibreuse  appliquée  contre  elle.  Cette  couche-sup- 
port  2  consiste  en  une  nappe  de  fibres  de  verre 
surcomprimées  par  des  coutures  parallèles  sépa- 
rées,  l'une  de  la  suivante,  par  une  distance  de  5  à 
6  et  formées,  chacune,  de  points  distants  d'environ 
5  mm,  ladite  nappe  ayant  une  masse  volumique 
d'environ  120  kg/m3. 

L'épaisseur  totale  de  la  plaque  1  est  d'environ 
10  mm,  la  couche  de  bitume  recouverte  de  granu- 
lés  ayant  une  épaisseur  de  5  à  6  mm  environ. 

Cette  plaque  1  est  destinée  à  être  fixée  par 
collage  sur  le  sol  à  revêtir,  par  exemple  au  moyen 
d'une  colle  acrylique  ou  vinylique,  et  à  recevoir  sur 
sa  couche  supérieure  5  de  granulés  une  couche  de 
ragréage  du  commerce  pour  la  pose  du  revête- 
ment  de  sol  choisi,  par  exemple  une  couche  de 
ciment-colle  pour  la  pose  d'un  carrelage  ou  bien 
une  couche  de  colle  vinylique  au  acrylique  pour  la 
pose  d'un  revêtement  de  sol  autre  qu'un  carrelage 
et  consistant  notamment  en  une  moquette  ou  en 
un  revêtement  de  sol  en  matière  plastique  ou  en 
élastomètre. 

La  fréquence  propre  Fo  du  système  oscillant 
que  forme  un  carrelage  associé,  par  une  couche 
de  ciment-colle,  à  la  plaque  ou  dalle  insonorisante 
à  couche-support  en  mousse  de  polyéthylène  dé- 
crite  dans  le  brevet  FR-A-  2  517  728  se  situe  aux 
environs  de  270  Hz. 

Un  système  oscillant  comparable  dans  lequel 
la  plaque  ou  dalle  insonorisante  est  la  plaque  ou 
dalle  selon  l'invention  décrite  ci-dessus  en  référen- 
ce  aux  Figures  1  et  2,  c'est-à-dire  comportant  une 
couche-support  consistant  en  la  nappe  de  fibres  de 

verre  surcomprimées  mentionnée  plus  haut  possè- 
de  une  fréquence  propre  d'environ  1  20  Hz. 

La  pondération  qui  est  faite  pour  tenir  compte 
de  la  sensibilité  de  l'oreille  (pondération  A)  est  à  la 

s  fréquence  120  Hz  supérieure  (16dB)  à  celle  faite  à 
la  fréquence  270  Hz  (8dB). 

Le  remplacement  de  la  couche-support  en  ma- 
tière  cellulaire  de  la  plaque  insonorisante  par  une 
couche-support  selon  l'invention  se  traduit  par  une 

10  réduction,  de  plus  de  deux  fois,  de  la  fréquence 
propre  Fo  du  système  oscillant  précité,  ce  qui 
permet  de  réaliser  un  gain  sur  la  sensibilité  de 
l'oreille  qui  profite  au  confort. 

Bien  entendu,  l'invention  ne  se  limite  pas  au 
75  mode  de  réalisation  de  la  plaque  ou  dalle  insonori- 

sante  décrit  et  représenté,  mais  elle  en  englobe  au 
contraire  les  diverses  variantes  que  peut  définir  le 
spécialiste  en  restant  dans  le  cadre  de  l'invention. 
Notamment,  on  peut  remplacer  simplement  les 

20  coutures  parallèles  plus  spécialement  envisagées 
dans  l'exemple  exposé  ci-dessus  par  un  aiguilleta- 
ge  réalisé  avec  une  couture  unique  continue  et  en 
va-et-vient  a  travers  l'ensemble  de  la  surface  de  la 
nappe  de  fibres  surcomprimées. 

25 

Revendications 

1  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  rigide  et  à  surfa- 
30  ce  dure,  comprenant  un  support  (2)  en  une  matière 

ayant  une  réaction  élastique,  une  couche  (3)  de 
bitume  liée  à  ce  support,  cette  couche  de  bitume 
étant  renforcée  par  deux  couches  minces  de  fibres 
de  verre  ancrées)  l'une  (4a),  dans  la  face  inférieure 

35  et  l'autre  (4b),  dans  la  face  supérieure  de  ladite 
couche  de  bitume,  et  une  couche  superficielle  (5) 
d'un  granulé  minéral  liée  au  bitume,  ladite  plaque 
ou  dalle  étant  caractérisée  en  ce  que  le  support  en 
matière  à  réaction  élastique  consiste  en  une  nappe 

40  dense  et  flexible  de  fibres  surcomprimées,  par  un 
ensemble  de  points  de  couture  tels  que  la  nappe 
atteigne  une  masse  volumique  située  dans  l'inter- 
valle  de  60  à  200  kg/m3. 
2  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  la  revendi- 

45  cation  1  ,  caractérisée  en  ce  que  les  coutures  de  la 
nappe  de  fibres  surcomprimées  sont  des  coutures 
serrées  et  sensiblement  parallèles  l'espacement 
entre  deux  coutures  consécutives  ainsi  que  l'espa- 
cement  entre  deux  points  consécutifs  d'une  même 

50  couture  étant  choisis  pour  que  la  nappe  de  fibres 
possède  une  masse  volumique  située  dans  l'inter- 
valle  60  à  200  kg/m3. 
3  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  la  revendi- 
cation  2,  caractérisée  en  ce  que  l'espacement  en- 

55  tre  deux  coutures.consécutives  de  la  nappe  de 
fibres  est  compris  entre  2  et  10  mm  et  de  préfé- 
rence  entre  3  et  7  mm. 
4  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  la  revendi- 

4 
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cation  2  ou  3,  caractérisée  en  ce  que  l'espacement 
sntre  deux  points  consécutifs  d'une  couture  de  la 
nappe  de  fibres  va  de  2  à  10  mm  et  de  préférence 
de  4  à  6  mm. 
5  -  Plaque  ou  dalle  selon  la  revendication  1  ,  carac-  5 
térisée  en  ce  que  les  fibres  surcomprimées  de  la 
nappe  sont  soumises  dans  toute  l'étendue  de  la 
nappe  à  un  aiguilletage,  assurant  une  liaison  des 
fibres  à  travers  cette  nappe  par  une  couture  conti- 
nue  en  va-et-vient.  10 
3  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'une  quel- 
conque  des  revendications  1  à  5,  caractérisée  en 
ce  que  les  fibres  constituant  la  nappe  formant  le 
support  (2)  de  ladite  plaque  ou  dalle  sont  des 
Fibres  inorganiques  ou  encore  des  fibres  organi-  15 
ques  naturelles  ou  synthétiques. 
7  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'une  quel- 
conque  des  revendications  1  à  6,  caractérisée  en 
ce  que  les  fibres  constituant  la  nappe  formant  le 
support  (2)  de  ladite  plaque  ou  dalle  sont  des  20 
fibres  de  verre,  des  fibres  de  polypropylène  isotac- 
tique  ou  encore  des  fibres  de  polyamides  aromati- 
ques. 
8  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'une  quel- 
conque  des  revendications  1  à  7,  caractérisée  en  2s 
ce  que  la  face  de  la  nappe  de  fibres  destinée  à 
venir  au  contact  de  la  couche  de  bitume  renforcée 
est  revêtue  d'un  voile  ou  tissu  de  fibres  inorgani- 
ques,  notamment  fibres  de  verre,  ou  de  fibres 
organiques  naturelles  ou  synthétiques,  notamment  30 
fibres  de  polypropylène  isotactique  ou  fibres  de 
polyamides  aromatiques,  ledit  voile  ou  tissu  étant 
solidarisé  à  ladite  nappe. 
9  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'une  quel- 
conque  des  revendications  1  à  8,  caractérisée  en  35 
ce  que  le  granulé  minéral  formant  la  couche  super- 
ficielle  (5)  de  ladite  plaque  ou  dalle  est  constitué 
de  paillettes  d'ardoise,  de  quartzite  ou  encore  de 
diorite. 
10  -  Plaque  ou  dalle  insonorisante  selon  l'une  quel-  40 
conque  des  revendications  1  à  9,  caractérisée  en 
ce  qu'elle  présente  une  épaisseur  d'environ  10 
mm,  la  couche  de  bitume  recouverte  de  granulé 
minéral  ayant  une  épaisseur  d'environ  5  à  6  mm. 
11  -  Application  de  plaques  ou  dalles  selon  l'une  45 
quelconque  des  revendications  1  à  10,  pour  consti- 
tuer  une  sous-couche  insonorisante  pour  la  pose 
par  collage  d'un  revêtement  de  sol,  par  exemple 
carrelage,  moquette,  revêtement  de  sol  en  matière 
plastique  ou  en  élastomère,  lesdites  plaques  ou  50 
dalles  étant  collées,  au  moyen  d'une  colle  acryli- 
que  ou  vinylique,  sur  le  sol  à  insonoriser,  par 
exemple  sol  en  béton  ou  en  bois  ou  encore  revête- 
ment  de  sol  antérieur,  pour  former  la  sous-couche 
insonorisante  et  le  revêtement  de  sol  à  poser  étant  55 
appliqué  par  collage  sur  ladite  sous-couche  en 
utilisant  un  ciment-colle  pour  la  pose  d'un  carrela- 
ge  ou  bien  une  colle  acrylique  ou  vinylique  pour 

out  autre  type  de  revêtement  de  sol. 
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